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Le IIème millénaire, après l’apogée des grands empires mitannien et hittite et la confrontation 
avec les grands pharaons du Nouvel Empire se clôt sur les débuts de l’Âge du fer.  
L’apparition de l’usage plus répandu de ce nouveau métal, paradoxalement, n’est pas, dans un 
certains sens, un progrès.  En effet, la région est soumise à de profonds bouleversements.  Les 
grands royaumes s’effondrent, le nomadisme se développe à nouveau, l’habitat se disperse, 
les nécropoles s’isolent.  La technologie du fer n’est pas la caractéristique première.  
 
En effet des peuples nomades et cavaliers, par vagues successives sur plusieurs siècles, venant 
de l’est de la Mer Caspienne, apparaissent, se multiplient et créent une pression irrésistible sur 
les peuples et les civilisations, établis dans la zone du Tigre et de l’Euphrate et de l’Asie 
Mineure et le long de la côte est de la Méditerranée.  Ces mouvements de population 
provoquent des déplacements dans toute la région.  Une partie de ces nomades apparaissent 
en Egypte comme les « Peuples de la Mer ».  Dans l’est de la Méditerranée, les civilisations 
cycladiques disparaissent.  Au début du premier millénaire un grand âge « obscur » s’étend 
sur le Moyen Orient.  Après les derniers Ramsès, l’Egypte connaît une Troisième Période 
Intermédiaire (dynasties libyenne et saïte).  La documentation est absente en Anatolie et 
Syrie.   
 
Des peuples nouveaux comme les Araméens et les Hébreux (royaume d’Israël et de Juda) 
s’établissent en Palestine et au Levant.  Avec eux se multiplient aussi des petits royaumes 
(Phéniciens, Néo-Hittites, Urartu).  Le monothéisme fait son apparition.  Une nouvelle vision 
de l’Etat nation se crée, où l’appartenance ethnique remplace le territoire, et où le culte est 
religion nationale.   
 
Dans le bassin du Tigre et de l’Euphrate, l’Assyrie et la Babylonie vont réapparaître et 
mettront l’accent sur la force et la conquête.  
 
 
L’Assyrie et l’empire assyrien 
 
A partir de 934, les souverains vont suivre une politique de reconquête de territoire.  Leurs 
campagnes vont être le thème principal des représentations artistiques et leurs exploits seront 
relatés dans les textes dans les Annales royales.  Assurnazirpal, Salmanazar, Tiglat-Phalisar 
III sont des rois dont les noms sont restés pendant cette période d’expansion, puis de repli.  La 
dynastie des Sargonides (721-610) avec Sennachérib, Asarhaddon, Assurbanipal sera la 
dernière grande dynastie.  A la différence des empires fédérateurs du Mitanni et des Hittites, 
la politique est une véritable politique d’expansion active et brutale.  Tout est centré sur le 
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palais, administration, culte, économie, culture.  Cela entraîne une lourdeur qui sera son talon 
d’Achille.  Le cunéiforme est encore utilisé, mais commence à peser par son archaïsme.  Les 
capitales seront Assour, puis Nimrud ancienne Kahlu (avec le palais de Sargon) puis 
Khorsabad et Ninive.  Les palais doivent être des lieux impressionnant par leur richesse.   
 
 
Les Chaldéens 
 
Le terme de Chaldéens (Kaldou) désigne d’abord les tribus araméennes de Mésopotamie du 
Sud.  - Chez les auteurs classiques le terme désignera des mages adonnés à la magie, la 
divination ou l’astrologie.  De nos jours il peut également faire référence aux chrétiens de 
Syrie orientale. -   
 
Les Chaldéens s’opposent souvent au pouvoir central.  Mardouk-apaliddin (Mérodach-
Baladan dans la Bible) et Naboubêl-shoumâte, prince du Pays-de-la-mer, soutenu par les 
Elamites, sera un adversaire d’Assourbanipal.   
 
En 626, Nabopolassar, un général chaldéen, allié aux Mèdes et aux Scythes, ébranlera la 
puissance assyrienne et, en 625, fondera le nouvel empire babylonien.  Cette coalition fera 
s’écrouler l’empire assyrien en 610.   
 
 
Empire Néo-babylonien 
 
Entre 609 et 539, Babylone sera la continuité de l’empire assyrien.  Napobolassar, roi 
Chaldéen fonde la dynastie, sont fils est Nabuchodonosor dont le règne sera très long (605-
562).  Il n’y a pas d’équivalent des Annales assyriennes pour nous informer sur les différents 
règnes.  La déportation des Hébreux et la destruction du Temple de Jérusalem aura lieu sous 
le règne le Nabuchodonosor vers 597-587.  Le système administratif et territorial assyrien est 
conservé et la politique d’embellissement de la capitale continuera.  Le système des 
déportation fournit une partie de la main d’œuvre. 
 
 
 
Le Perse Cyrus prendra Babylone en 539.  L’Empire perse utilisera l’héritage de ces deux 
empires, mais mettra en valeur une nouvelle conception du pouvoir ou chaque peuple 
participe à un empire universel.  
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